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Des voix: La question!
M. Simpson: ... selon lesquelles la déva-

luation du dollar canadien engendrerait une
inflation désordonnée, je voudrais demander
au ministre s'il peut dire à la Chambre quand
il entend revaloriser le dollar canadien.

L'hon. Walter L. Gordon (ministre des Fi-
nances): Monsieur l'Orateur, je l'ai déjà dit
au cours de la campagne électorale, les hono-
rables membres de la Chambre, y compris
l'honorable député qui vient de me poser cette
question, ont, à mon avis, la stricte obliga-
tion de ne pas mettre en doute la vigueur
et la permanence du dollar. (Exclamations)

(Plus tard)
(Texte)

M. Rémi Paul (Berthier-Maskinongé-Dela-
naudière): Je voudrais poser une question à
l'honorable ministre des Finances.

Peut-il informer la Chambre des pressions
faites par le gouvernement américain pour
rétablir la parité entre le dollar canadien et
le dollar américain?
(Traduction)

L'hon. Walter L. Gordon (ministre des Fi-
nances): Monsieur l'Orateur, je ne sais rien
de ces pressions.
(Plus tard)

M. Lawrence E. Kindi (Macleod): Monsieur
l'Orateur, j'aimerais demander au ministre
des Finances, qui surveille le cours du dollar
canadien, s'il songe à prendre des dispositions
pour faire face aux pertes que subiraient les
exportateurs de céréales et de bestiaux au
cas où le cours se raffermirait ou manifeste-
rait une tendance en ce sens?

L'hon. M. Gordon: Monsieur l'Orateur, je
veux bien répondre à cette question. Le Cana-
da a un taux fixe et notre gouvernement fera
tout en son pouvoir pour en assurer le main-
tien.

M. Kindi: Mais si le taux n'était pas main-
tenu, le gouvernement songe-t-il à des dispo-
sitions en vue de pallier les pertes subies par
ceux qui bénéficient, à l'heure actuelle, des
avantages découlant du taux du change?

L'hon. M. Gordon: Je suis d'avis, monsieur
l'Orateur, que la question est purement hypo-
thétique.

LES TRANSPORTS AÉRIENS

LES DÉLÉGUÉS CANADIENS DE L'OTAN AURAIENT
REFUSÉ DE VOYAGER À BORD DES AVIONS

D'AIR-CANADA

A l'appel de l'ordre du jour.
L'hon. Léon Balcer (Trois-Rivières): J'ai une

question à poser au Secrétaire d'État aux
Affaires extérieures. Pourquoi les délégués

canadiens à l'OTAN à Paris ont-ils refusé de
voyager à bord des appareils d'Air-Canada
pour venir assister à la réunion de l'OTAN
à Ottawa la semaine prochaine?

L'hon. Paul Martin (Secrétaire d'État aux
Affaires extérieures): Je m'empresse de tenir
cette question pour préavis et je répondrai à
l'honorable ami lundi.

LA GENDARMERIE ROYALE DU CANADA

ON DEMANDE UNE ENQUÊTE SUR LES FONCTIONS
DU SERVICE DE sÉCURITÉ ET DE

RENSEIGNEMENTS
A l'appel de l'ordre du jour.
M. T. C. Douglas (Burnaby-Coquitlam): Je

voudrais poser une question au ministre de la
Justice. Compte tenu du débat public qui
s'est déroulé depuis quelques mois, 'le minis-
tre est-il disposé à recommander à la Cham-
bre la formation d'un comité spécial qui serait
chargé d'étudier les fonctions et le rôle de la
Direction I (sécurité et renseignements) de la
Gendarmerie royale?

L'hon. Lionel Chevrier (ministre de la
Justice): Monsieur l'Orateur, je remercie l'ho-
norable député d'avoir bien voulu me faire
tenir préavis de sa question; j'ajoute, cepen-
dant, que je l'avais vue dans les journaux il
y a déjà quelque temps. Il ne revient pas au
seul ministre de décider la création d'un
comité chargé d'une étude comme celle
qu'évoque mon honorable ami. La responsa-
bilité incombe à la Chambre. Pour ma part,
à l'heure actuelle, je ne serais pas disposé à
recommander à la Chambre la formation d'un
organisme de ce genre, auquel on demanderait
de se pencher sur les fonctions du service
évoqué par l'honorable député.

(Texte)

LE COMMERCE

EXPOSITION UNIVERSELLE-DEMANDE RELATIVE
À L'ACCEPTATION DÉFINITIVE DU SITE

À MONTRÉAL

A l'appel de l'ordre du jour.

M. L.-J. Pigeon (Joliette-L'Assomption-
Montcalm): Monsieur l'Orateur, je désire
poser une question à l'honorable ministre des
Travaux publics. Pourrait-il informer la
Chambre si le site de l'exposition universelle,
qui sera tenue à Montréal en 1967, est défi-
nitivement choisi et accepté par le ministre
lui-même et le gouvernement fédéral?

L'hon. Jean-Paul Deschatelots (ministre des
Travaux publics): Monsieur l'Orateur, en ré-
ponse à la question de l'honorable député,
j'aimerais dire que, dimanche dernier, j'ai
fait parvenir, de Montréal, à Son Honneur le


